Le silence est mon grand jardin (Debruynne/Humenry)

LE SILENCE EST COMME UN JARDIN,

J’Y VOIS ÉCLORE LES FLEURS DE L’ATTENTE.

J’EN CONNAIS LES MOINDRES CHEMINS:

LE SILENCE EST MON GRAND JARDIN.

1.
Les jours où je n’ai plus le temps,


Je marche au jardin du silence.


J’y entends les jeux des enfants,


J’y vois les étoiles qui dansent.

2.
Les jours où je suis fatigué,


J’y vais pour écouter l’absence.


L’hiver j’y vais chercher l’été,


Les nuits j’y trouve l’espérance.

3.
Là-bas, tout au bout d’une allée,


Un bateau part pour la voie lactée.


En écoutant pousser les blés,


J’ai comme un goût d’éternité.

4.
Les jours où je n’attends plus rien,


L’éternité prend la parole.


Tout au bout d’un petit chemin

Le souffle de la paix me frôle

